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	La vie de chat’ô

	 

	 

	 

	Atchoum ! Atchoum ! Atchoum ! Je m’enrhume. Quel temps ! À ne pas mettre un chat dehors ! Aujourd’hui, il pleut, il pleut et je n’ai pas envie de mouiller mes jolies pattes. Pelotonné sur un oreiller douillet, recouvert d’un tissu à fleurs, je vais vous raconter mon histoire.

	Un magnifique pelage blanc, une queue rayée grise et noire, des yeux d’un bleu profond, je suis un beau chat siamois.

	Avant d’arriver dans ce jardin extraordinaire, je vivais chez Marie-Rose, une adorable dame âgée. Elle m’a recueilli lorsque j’étais un chaton, m’a appelé Carambar, car, gourmande, elle aimait les sucreries. Elle me gâtait et me donnait d’excellentes pâtées, de douces caresses et moi je ronronnais, je ronronnais. J’étais alors un chat heureux. Puis un jour, elle est partie pour un endroit que l’on appelle l’hôpital. Elle n’est jamais revenue. Sa fille qui détestait les chats m’a donné à la voisine, une sorcière. Ma vie a changé du tout au tout. Cette virago ne me donnait plus à manger et me battait. J’ai quitté cette maison maudite et je suis parti à la recherche de bons maîtres. Mais hélas, il y avait toujours un problème : soit il y avait déjà un chat ou un chien, soit on n’avait pas envie de m’adopter. Pourtant, je faisais le gentil chat. Je suis devenu petit à petit sauvage. Comme je suis un fin chasseur, je me débrouillais toujours pour me nourrir. Quelquefois, on avait pitié de moi et on me laissait des restes ou de vieilles croquettes.

	Je suis arrivé par hasard dans cette propriété. Un jour, je me souviens, c’était un dimanche ensoleillé et je me suis trouvé nez à nez avec Ombelline, la propriétaire. Je ne me suis pas sauvé comme d’habitude et j’ai eu raison. Elle m’a regardé droit dans les yeux et m’a dit :

	« Tu es le bienvenu et si tu veux faire partie des chats fleuris, je t’autorise à rester dans le jardin. Je te nomme Tournesol, car tu rayonnes comme un soleil. »

	Ombelline a donné à toute la tribu des chats un nom de fleur qui correspond bien à notre caractère : Mimosa, rousse craintive, Cosmos, tigrée et affectueuse, Lilas, écaille de tortue, bagarreuse, Anémone, angora noir, discrète, Gaura, la belle au pelage noir angora, Muscari, gris rayé, le gargantua, Phlox, noir et blanc, le sympa, Jasmin, noir, le renard, Narcisse, roux, le curieux, Aster, le tout mignon.

	À partir de ce moment, je me suis intégré à la bande. J’ai appris à les connaître. Cela n’a pas toujours été facile. Certains m’ont bien accepté. Mais d’autres ont désapprouvé ma venue et me l’ont fait savoir. Le matin, lorsque j’arrivais pour la pâtée, ils se précipitaient et ne me laissaient rien à manger. Heureusement, ma bonne fée veillait sur moi. Ombelline voyait bien que mon intégration était difficile. Elle me laissait toujours de quoi me nourrir. Elle avait remarqué que Jasmin était le plus agressif. Un matin, elle lui a dit devant nous tous :

	— Jasmin, ne donne pas de coups de patte à Tournesol au moment de la pitance. Il fait partie maintenant de la bande.

	La tête basse, il l’écoutait attentivement mais n’avait pas l’air content. Je sentais que j’allais être son souffre-douleur.

	Après le départ d’Ombelline, Phlox est venu me voir :

	
	
— On n’est pas sympa avec toi. Mais comprends-nous, nous n’avons pas envie encore d’avoir un nouveau chat. Nous nous réunissons ce soir sous le grand sapin et nous voterons. Je te dirai demain ce qu’il en est.


	
— J’attends votre décision.




	Je n’étais pas au mieux de ma forme. Même si Ombelline m’avait accepté, je devais absolument faire partie de la bande. Je me demandais si j’allais encore devoir me sauver et trouver une autre maison. J’étais bien ici. J’aimais ce jardin fleuri, zen et envoûtant. Je suis allé dormir dans mon coin préféré et j’ai attendu jusqu’au petit matin.
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